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AUX ARTS ANCIENS
Lafoire belgerenforceson secteurdesarts anciens,mais les arts
desXXe etXXIe sièclessetaillent toujours lapart du lion

FOIRE

Bruxelles. Inoxydable, la Brafa
revientpourune 69eédition, du28

janvier au4 février, dans le palais

desexpositionsde la capitale belge

situé sur le plateau du Heysel, lan-

çant lasaison2024desfoires inter-

nationales d’arts etd'antiquités.Elle

accueille cetteannée132 galeries

(contre 128 l’an passé),unchiffre

qui renoueavec celui desannées

pré-Covid. Des galeries sont fidèles

d’une année à l’autre, comme Art
& Patrimoine (Belgique), spécia-

lisée dansla céramique, lesanti-

quaires Costermans& Pelgrims

deBigard (Bruxelles) ouencore la

galerielondonienne SternPissarro,
qui présentede l'art moderneet

contemporain. Quelques-unesfont

cependantdéfection cette année,

commeAlexis Bordes (Paris), Dario
Ghio (Monaco) ou Philippe Heim
(Bruxelles).

Issus de 14 paysdifférents, les

marchandssont essentiellement

français (39) et belges (51) ; une
minorité vient d'Italie (8). du

Royaume-Uni (7) ou encore de
Suisse(6). Vingt nouveaux mar-

chands rejoignent la foire pour la

première fois, dont septParisiens.
Parmieux : Christophe Gaillard,
qui ouvreun nouvel espaced'art
contemporain àBruxelles : Kaléi-

doscope. fondéeparMarieDeniau,
qui a collaboré avecAlain Le Gail-

lard et Benoît Sapiroavantd’ouvrir
sonpropreespaceà Saint-Germain-

des-Prés ; Tobogan Antiques,un
des raresreprésentantsdu goût
françaisde la seconde moitié du
XIXe siècle. Quatre autresgaleries

parisiennessignent leur retour

aprèsune ou plusieurs années
d’absence: Kevorkian. spécialisée

danslesartsde l'Orient antique et

dela civilisation islamique : la gale-

rie Flak. consacréeauxartsanciens

d'Afrique, d’Océanie et d’Amérique

dessculptureseuropéennesdu XVIe

auXIXe siècle, et la galerie d’art
contemporain Sophie Scheidecker.

45 galeries d’art ancien
Alors que l’an passéla foire belge

avait été critiquée pour avoir
laisséune trop grandeplace àl'art
moderneet contemporain,cette

annéeelle a rééquilibré la balance

en faveur desarts anciens. « Pour

cetteédition, nous voulions assurer

une grande diversité de spécialités et

resterproche del’ADN delafoire, qui,

à la base,estunefoire d’antiquaires »,

explique le galeriste Didier Claes
(Ixelles), l'un des trois vice-prési-

dents de la manifestation. Même si

l'art moderne et contemporain est

toujoursprésenten force, repré-

senté parplus de 60 galeries- un

chiffre portéà 75 si l'on y adjoint

les exposants desartsdécoratifs
duXXe et le design-, le secteurdes

arts anciens (tableaux, mobilier et

objets d'art)s’agrandit d’une dou-

zaine de nouveauxparticipants,
pour atteindre 45 galeries cette
année(contre 34 l’an passé). En

ce domaine, la galerieespagnole

Nicolas Cortès, fidèle, seconcentre

sur la peinture etla sculpture, avec

un fort intérêt pour Murillo, Goya

et Ribera. tandis que le marchand
parisien StéphaneRenard, qui a

ouvertsa galerie en2020, parti-

cipe pour la premièrefois àune foire
internationale. La Haute Époque est

également renforcée parla venue

des galeries italiennes Mearini
(Pérouse)et Romigioli (Legnano).

Lesartspremierssontcependant

sous-représentés(5 galeries) pour
unsecteurqui étaitpourtant l’un
des piliers de la foire : en 2020,
la manifestation comptaitencore
onze marchands.D’autres spé-

cialités ont, elles, déserté, comme

l'archéologie : depuis qu’en 2020
leServicepublic fédéralÉconomie,
lesdouaneset Interpol ont passé

la

ment alors quecelle-ci était rem-

plie devisiteurs, lesmarchandsne

s'y risquent plus. C'est aussi lecas

pour les artsd'Asie.un secteur où
Christophe Hioco seretrouve tout

seulpour représenterla discipline.
«II n’estpasjuste de penserque, seuls,

nous allons pouvoir capter toute

la clientèle, déplore le marchand
parisien. Être plusieurspermet une

saineémulation, lance un défi pour

sesurpasseret offre une opportunité

d'attirer de vrais collectionneurs, au

moins d'Europe. »

Après avoir célébré FArt nou-

veau en2022. la Brafa braque

cetteannée les projecteurs sur
le surréalisme,qui fête son cen-

tième anniversaire. C’esteneffet

en 1924 qu'André Breton a publié

sonpremier Manifeste. La Fonda-

tion Paul-Delvaux estainsi l'invitée

d'honneurdecetteédition. Créée

en 1979 pour défendrelesintérêts

del’artiste qui lui a légué sescol-

lections, ses archives et ses droits

d’auteur, l'institution est égale-

ment àl'initiative de la création du

MuséePaul-Delvauxde Saint-Ides-

bald (Belgique), qui détient la plus

importante collection aumondedu

peintre. Unensembled’œuvrespro-

venant dece muséeestexposédans
un espacequi lui est entièrement
dévolu ausein de lamanifestation.

Cette initiative enthousiasmele
galeristeHarold t'Kint de Rooden-

beke, aux commandes de l'événe-

ment : « Ce sera une Brafa en mode

surréaliste, à l'imagede notre pays,de

notre humouret denotre style de vie

bien belgeet parfois décalé! »

• MARIE POTARD

BRAFA ART FAIR, du 28 janvier

au 4 février. Brussels Expo - Heysel,

place de Belgique, 1, Bruxelles, Belgique.
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X Z Pourcetteédition, nousvoulions assurer
® • unegrandediversité despécialités
et resterproche del’ADN delafoire, qui,
à la base,estunefoire d’antiquaires
DIDIER CLAES, GALERISTE ET VICE-PRÉSIDENT DE LA BRAFA

NicolasBertin,Achille confiépar ThétisaucentaureChiron,huile sur toile, 62 x 79 cm.

© BaulmeFineArts.

EugèneCornuet Paul-FrançoisMachauld,Bustede déesse

grecque,vers1867,bronzeargentéet doré,émail, marbre

rouge,64 X22 X 21 cm. © GalerieTobogan.
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